
Chemins de Mémoire Sociale 

6 rue Pierre Curie 
94500 Champigny 

Didier COCHET 
Le mardi 5 octobre 2004 

Retrouvailles du samedi 2 octobre 2004 à Champigny. 
Faits et sentiments 

Les Mandrins étaient vingt ou trente. Nous fûmes 17 ( c'est un peu l'histoire de notre 
groupe qui le dicte) réunis au palais présidentiel, Anne-Marie, Danièle, Lucette, Cécile, 
Evelyne, les deux Sylvie, Chantal, Valérie, Lionel, Marc, Gilbert, Michel, François, Baptiste, 
Jean-Claude et Didier. Maéva, quelque peu esseulée vint nous rejoindre pour manger. 

Nous eûmes Noël GENTEUR au téléphone qui confirma MEMOIRE D'UN RAT le 

jeudi 11 novembre à 20h30 sur l'église de Craonne. Merdre! Ça nous arrange point. Mais 
on ne nous a pas demandé notre avis. Nous décidons de réserver chez Jean-Marie un gîte à 
partir du mercredi 10 novembre au soir. On randonnera le jeudi 11. 

Et si on faisait notre assemblée générale jeudi, après 16h30? 

On irait au théâtre ensuite, avant de rentrer bosser sur la banlieue. Certains qui ont un 
métier, poursuivront leur W.E. et R TT au soleil du gîte. On se retrouverait le samedi pour 
ceux qui peuvent et le veulent. Les écrivains et historiens se retrouvent le dimanche à 
Craonne: 

les historiens interpellent les romanciers 1 

On se proposait samedi de louer les deux gîtes pour la nuit du samedi 13 au dimanche 
14. Utile? Noël doit nous envoyer le programme des 4 jours aisnois. 

Certains, dont je suis, se demandent déjà, un an après et l'enthousiasme fondateur, s'il 
faut continuer à lier lieu fondateur et assemblée générale, pour laquelle il est nécessaire de 
proposer un lieu commode pour tous. 

Les plats furent multiples comme les bouteilles. Du pâté bien de chez nous à une 
tapenade (pardon Sylvie) syrienne, d'une glace péroche aux pommes dammartines, passant 
par la suite des fromages affinés suivis des tartes campinoises et autres délices pâtissiers. 

Les photos du chantier de 1 'été passérent de mains en mains avec les coupes et flûtes 
d'apéro. On passa de novembre à décembre. 

Le 5, Gilbert nous fait donc franchir la Marne avec Ducros. On lira avantageusement 
pour se préparer le livre de Jean Morlet. Lionel démarche la Taverne de la rue du Monument 
sinon Baptiste prépare un pot au feu pour chez Gilbert. Didier dirait bien du Déroulède sur le 
Monument avec Jean-Claude à l'accordéon. Il y ajouterait bien du Jaurés. Gilbert trouve que 
c'est un peu décalé et que du Gambetta serait plus approprié. A suivre. Ça vous en bouche un 
coin d'Histoire que vous connaissez pas. Ben moi aussi. À suivre. 

Puis vint le cataclysme fondateur. 
Le président évoque le désir de Guillaume (pas l'empereur, le jeune instituteur, 

professeur des écoles) d'aller poursuivre, lors d'une semaine sylvestre de printemps, la mise à 



jour de la tranchée du Balcon. Le débat fut vif des tenants de notre action associative. 
Beaucoup de questions fondamentales viennent à la surface. Quelle démarche poursuivons 
nous auprès des indigènes ? Pourquoi leur désintérêt apparent vis à vis de notre démarche 
révolutionnaire ? Comment les attirer par des animations fraternelles et festives à nous 
rejoindre dans notre découverte de ce passé qui n'est peut-être pas le leur? Beaucoup de 
questions fondamentales viennent à la surface. A-t-on le droit de se faire plaisir sans 
justification sociétale? Noël nous aime mais ne l'exprime pas ou très rarement. Que faire de 
cette complicité que nous avons découverte et qui existe maintenant malgré son silence très 
respectueux des kilomètres qui nous séparent ? 

Craonne est. 

Le sentiment est dense et celui de chacun a ses différences. Le dénominateur 
commun est important. On se trouve bien ensemble. D'aucun ont exprimé que des lieux de 
combats guerriers sont un peu réducteur des Chemins de Mémoire qui devraient nous 
rassembler. Là, le président s'insurge, après coup, élève une protestation véhémente pour 
rappeler à ses ami( e )s et camarades que les Chemins de Mémoire ne sont que ceux que 
chacun d'entre nous se promet d'organiser avec l'association parce qu'il a quelque chose à ne 
pas garder pour lui. 

C'est donc vers minuit que Danièle raconte le Vercors de leur été, la rencontre de Jean 
Drevet du 6ème bataillon de chasseurs alpins, les lectures sur Valchevrière, le plan montagnard 
de Pierre Dalloz et Jean Prévost, le séjour à Vassieux avec le cimetière, le mémorial et le 
musée, le retour par Die et Crest, autres hauts lieux de Résistance des anciens. 

Ce soir encore et plus, j'ai cette envie de partager et parcourir avec vous, déjà le 
plaisir d'être guidé le 5 décembre par Gilbert pour franchir la Marne, en attendant la 
Commune avec Lionel et bientôt le Mont Valérien avec nos Carcédo. 

Ce sont nos Chemins de Mémoire. 

Salut et Fraternité. 

Didier 

Merci de me retourner rapidement le coupon qui suit en raillant les mentions 

inutiles au 6 rue Pierre Curie, 94500 Champigny-sur-Marne. 

Je soussigné( e) ......................................... . 

- serai à Craonne dans la soirée du mercredi 10 novembre et gîtera chez JM. 

- serai à Craonne le 11 au matin pour randonner. 
- serai à Craonne le Il vers 16h30 pour 1' assemblée générale. 
- serai à Craonne pour Mémoire d'un Rat et demande qu'on me réserve .. place (s). 
- resterai à Craonne jusqu'à dimanche soir et compte donc gîter chez JM. 

Signature, date et tampon officiel : 




